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Résumé 
La responsabilité sociétale des entreprises prend en suisse une importance considérable.  
L’analyse de l’impact des organisations sur leurs parties prenantes se fait de plus en plus, 
en particulier pour les grandes entreprises. 
De plus, la législation pousse les organisations à agir de façon responsable et à respecter 
des normes de sécurité, de qualité et aussi environnementales 
Il devient parfois difficile pour les consommateurs de distinguer à quel degré les 
entreprises sont soucieuses des enjeux sociétaux dans leurs démarches, surtout depuis 
que le développement durable est devenue un outil de marketing (Greenwashing) pour 
beaucoup d’entreprises.  
C’est pourquoi il est intéressant d’examiner de quelle manière les entreprises romandes  
promotionnent l’utilisation de bonnes pratiques. 
Pour répondre à cette problématique j’ai fait des recherches sur deux entreprises 
romandes avec des responsabilités à des échelles différentes, mais toutes deux 
consciente des enjeux sociétaux qui les concernent.  
Ces deux entreprises sont Givaudan SA et Menegalli SA et elle se rejoignent 
principalement, sur l’utilisation de produits chimiques dangereux et le souhait de pratiquer 
un approvisionnement responsable  
Cependant, en vu de la différence énorme de leur taille, la première étant une 
multinationale alors que la seconde est une PME, leurs moyens de promotion de la 
« Responsabilité Sociétale des Entreprises », ne sont pas du tout semblable. 
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1. Introduction 
Face à des phénomènes comme les changements climatiques et la protection de 
l’environnement, l’évolution de l’économie mondiale a fait ressortir le  rôle de plus en 
plus important joué par les entrepreneurs, en particulier dans la conservation et la 
gestion des ressources, ainsi que dans le développement durable. De même, la pression 
de la société civile et les réunions internationales (Stockholm 1972, Rio 1992, 
Johannesburg 2002) ont permis d’établir progressivement des principes, des objectifs et 
des normes dans le cadre du développement durable. 
Les entreprises suisses ont assumé leurs rôles de différentes manières. Il convient 
d’analyser leurs méthodes en interaction permanente avec la société civile, de plus en 
plus soucieuse des questions de durabilité. Pour ce faire, ce travail prends l’exemple de 
deux entreprises romandes agissant à des échelles différentes et dans deux champs 
d’activité distincts : Givaudan SA, leader mondial dans le domaine des arômes et 
parfums, et Menegalli SA, entreprise  spécialisée dans la distribution de produits 
destinés à l’entretien des bâtiments. 
Le but de ce travail est d’identifier d’abord de quelle façon ces entreprises romandes, 
prenant en compte la Responsabilité Sociétale d’Entreprise, mettent en avant leurs 
bonnes pratiques. Par la suite, nous essaierons  de déterminer quelles sont les 
éventuelles répercussions pour ces mêmes entreprises. 
Nous allons commencer par un rappel des concepts relatifs à la problématique, y 
compris les normes édictées pour encadrer les activités des entreprises. 
 
1.1 Le développement durable  
Ce concept est encore flou bien qu’il soit de plus en plus utilisé par un grand nombre de 
personnes et d’entreprises qui ne maitrisent pas forcément la portée de l’idée. En effet, 
le développement durable concerne la planète entière et l’ensemble de l’humanité. Les 
responsabilités principales incombent les États, mais aussi les entreprises, l’objectif 
étant d’atteindre un développement équilibré de la société, conjuguant des facteurs 
économiques, écologiques et sociaux. 
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Source : https://fr.wikipedia.org/wiki/Développement_durable 
Pour mieux saisir ce que représente le développement durable aujourd’hui, il est 
essentiel de comprendre que la prise de conscience mondiale, liée aux enjeux du 
développement de nos sociétés, s’est construite sur plusieurs années, à travers de 
nombreux débats menés par les Organisations Internationales (OI), les Organisations 
Non Gouvernementales (ONG), et les gouvernements. Nous pouvons en distinguer 
certains moments clé de la chronologie, qui ont eu un impact conséquent sur la définition 
de cette notion et son objectif. 
Lors de la Conférence des Nations Unies sur l’Environnement Humain (Stockholm, 
1972),  113 États se sont réunis pour discuter de la problématique de l’écologie en 
prenant en considération les générations futures. Cette conférence réussit à produire un 
consensus sur : 
«la nécessité d’adopter une conception commune et des principes communs qui 
inspireront et guideront les efforts des peuples du monde en vue de préserver et 
d’améliorer l’environnement » (Déclaration de Stockholm, p. 1) 
 
La déclaration de Stockholm comprend 26 principes, ciblant la préservation de 
l’environnement par l’homme, que les États doivent prendre en compte dans leur 
conduite. Lors de la conférence fut créé le Programme des Nations Unies pour 
l’Environnement (PNUE)  et les différents pays se sont engagés à se rencontrer tous les 
10 ans pour poursuivre les discussions concernant cette question. 
 
Figure 1 : Diagramme du développement durable 
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Il est communément admis que la Conférence de Nairobi de 1982, malgré la présence 
de 157 États et 160 organisations diverses, y compris la Communauté Européenne, 
n’aboutit à rien de concret, car le Guerre des Malouines a éclaté et des États puissants, 
comme les États-Unis, se montrent désintéressés aux délibérations. 
Quelques années plus tard, en 1987, la commission des Nations Unies sur 
l’environnement et le développement élabore le rapport Intitulé « Notre avenir à tous », 
connu aussi sous le nom de Rapport Bruntland. Ce rapport établit une définition du 
développement durable qui est encore valable aujourd’hui. 
« Le développement durable est un développement qui répond aux besoins du 
présent sans compromettre la possibilité, pour les générations à venir, de pouvoir 
répondre à leur propres besoin »  (Rapport de Brundtland, p. 14) 
 
Le Rapport détermine que la pauvreté à échelle mondiale, ainsi que les pratiques de 
production et consommation qui ne sont pas durables, sont les principales causes des 
problèmes environnementaux.  
En 1992, 20 ans après le sommet de Stockholm, le  Sommet de Rio réunit des 
représentants de 172 pays, dont 110 chefs d’Etats, pour une conférence qui livrera trois 
textes internationaux : la Déclaration de Rio sur l’environnement et le développement, 
avec 27 principes ; la Déclaration sur les principes relatifs aux forêts ; et finalement 
l’Action 21, aujourd’hui plus communément appelée Agenda 21, avec quatre sections 
(Section 1 – Dimensions sociales et économiques ; Section 2 – Conservation et gestion 
des ressources aux fins de développement ; Section 3 – Renforcement du rôle des 
principaux groupes ; Section 4 – Moyens d’exécution) 
 
En 2000, 193 Etats membres de l’ONU, et au moins 23 OI, élaborent à New York la 
Déclaration du millénaire qui fait ressortir huit objectifs qu’ils doivent adopter et atteindre 
pour 2015, ce sont les Objectifs du Millénaire pour le développement  (Objectif 1 : 
Réduire l’extrême pauvreté ; Objectif 2 : Assurer à tous l’éducation primaire ; Objectif 3 : 
Promouvoir l’égalité des sexes et l’autonomisation des femmes ;Objectif 4 : Réduire la 
mortalité infantile ; Objectif 5 : Améliorer la santé maternelle ; Objectif 6 : Combattre le 
VIH/SIDA, le paludisme et les autres maladies ; Objectif 7 : Assurer un environnement 
humain durable ; Objectif 8 : Construire un partenariat mondial pour le développement) 
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En 2002, le Sommet de la Terre, à Johannesburg, vise à observer les résultats du 
sommet de 1992 et  débouche sur la recommandation d’une série de mesures pour 
réduire la pauvreté et protéger l’environnement. Ces mesures pointent des 
problématiques telles que l’eau, la santé, l’énergie, l’agriculture et la diversité biologique. 
En 2012, la Conférence des Nations Unies sur le développement durable, connu aussi 
comme Sommet de Rio +20, cherche à poser des jalons pour un avenir durable avec 
davantage d’emplois, des sources d’énergie non polluantes et plus sûres et un niveau 
de vie convenable à tous. 
La consolidation du concept de développement durable est donc le résultat de plusieurs 
décennies de réunions internationales et des discussions entre États et représentants 
de la société. 
 
1.2 Le Management Durable  
Il s’agit d’un système de management cherchant à être viable à long terme, en intégrant 
le développement durable dans son approche. Pour déployer des performances 
économiques sociales et environnementales et trouver un équilibre dans le 
développement de la société. 
 
1.3 La RSE (Responsabilité Sociétale des Entreprises) 
La prise en compte des entreprises dans leurs activités de l’impact qu’elles suscitent sur 
l’ensemble de leurs parties prenantes. 
« Dans une corporation, les parties prenantes sont des individus ou des 
groupements qui contribuent, volontairement ou non, à la capacité à créer de la 
valeur et de l’activité et qui en sont ses bénéficiaires potentiels et/ou en assument 
les risques. »   
(Stakeholder theory 2010: the state of the art, R. Edward Freeman)  
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Source : Cours d’Éric Maeder du 3 octobre 2014  
 
Le terme sociétal regroupe les notions sociales, économiques et environnementales, les 
trois piliers fondamentaux formant la conception du développement durable.  
 
 
1.4 ISO et le développement durable 
Fondée en 1946, l’Organisation Internationale de Normalisation (lSO, par son acronyme 
anglais) établit des normes pour uniformiser les pratiques et faciliter les échanges à un 
niveau mondial, dans tous les domaines. Elle a publié plus de 19’500 normes 
internationales, couvrant les secteurs de l’industrie, l’agriculture et la santé. Ces normes 
internationales, élaborées par des experts de chaque secteur, à travers un 
travail  consensuel, visent à garantir des produits et services sûrs, fiables et de bonne 
qualité. De même, par son application mondiale, elles établissent des règles de jeu 
équitables. 
Les outils normatifs en rapport au développement durable sont multiples. D’abord, la 
norme ISO 9001 (Système de management de la qualité).Plus tard, en 1996 est publiée 
la norme ISO 14001 (Système de management environnemental) qui est reprise en 
Grande Bretagne par la norme OSHAS 18001 et par le SMS&ST (Système de 
management de la santé et de la sécurité au travail) 
Figure 2 : Les parties prenantes 
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L’ISO a joué un rôle fondamental dans l’adoption des principes durables par l’ensemble 
des acteurs du marché global, en permettant des négociations entre des parties 
prenantes dans le monde entier, qui ont aboutit à l’adoption des normes ISO sur l’eau, 
le changement climatique, l’efficacité énergétique et les énergies renouvelables. 
 
1.5 ISO 26000 
La norme ISO 26000  (Responsabilité Sociétale d’Entreprise) est le résultat d’une 
évolution. Elle regroupe des principes et des lignes directrices, mais non pas des 
exigences. C’est pourquoi il ne s’agit pas d’une norme pouvant être certifiée directement 
par l’organisme ISO, comme d’autres normes connues de l’ISO. En revanche, elle 
permet aux entreprises de convertir leurs déclarations en actes concrets et de mesurer 
l’impact de leurs activités dans la société, en agissant de manière éthique et 
transparente, pratiquant ainsi le concept de Responsabilité sociétale.  
En 2001 La norme est demandée par les consommateurs pour différencier les bonnes 
pratiques des entreprises vis-à-vis de la responsabilité sociétale. Peu après, en 2004, à 
Stockholm, 355 participants de 66 pays, dont 33 pays en développement, arrivent à un 
accord. Les parties prenantes sont : les instituts nationaux de normalisation, les milieux 
d’affaires, les consommateurs, les gouvernements, les syndicats, les Organisations 
internationales et les ONG. 
La “démarche holistique” qui en découle pose 7 questions centrales prenant en compte 
l’ensemble des parties prenantes. 
 Gouvernance de l’organisation 
 Droits de l’Homme 
 Relations et conditions de travail 
 L’environnement 
 Loyauté des pratiques 
 Questions relatives aux consommateurs 
 Communauté et développement local 
 
L’entreprise qui pratique la RSE doit donc prendre en compte ces 7 questions centrales 
pour évaluer les conséquences de son empreinte sociétale et diriger l’organisation vers 
un fonctionnement produisant des effets positifs à la société. 
 
De quelle façon les entreprises romandes prenant en compte la RSE et l’ISO 26000, mettent en avant leurs bonnes 
pratiques ? 
ORIAS Gabriel  7 
 
 
Source : http://www.iso.org/iso/fr/discovering_iso_26000.pdf  
Finalement, la norme ISO 26000, comportant tous ces principes et lignes directrices, a 
été publiée par l’ISO en novembre 2010. 
 
  
Figure 3 : Démarche holistique 
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1.6 Méthodologie du travail 
Cette étude s’est réalisée à travers deux entretiens avec des responsables d’entreprises 
genevoises de tailles différentes. Le questionnaire utilisé pour conduire cette rencontre 
se trouve en annexe (voir annexe 7) De plus, l’analyse s’est fait en s’appuyant sur les 
rapports de développement durable des entreprises (voir annexes 2 et 5) 
D’abord, le travail analyse la durabilité et l’intégration de la responsabilité sociétale des 
entreprises choisies. L’étude est élaborée autour des sept questions centrales de la 
norme ISO 26000 et cherche à évaluer l’impact des organisations sur leurs parties 
prenantes 
Ensuite, le travail observe la façon dont les entreprises mettent en avant leur emploi de 
bonnes pratiques. 
Enfin, des recommandations sont proposées pour améliorer la promotion de la RSE. 
 
1.7 Les entreprises analysées 
Ces deux organisations sont de taille différentes, elles ont donc des méthodes de mise 
en œuvre et de promotion de la responsabilité sociétale distinctes.  
Ainsi, les entreprises analysées sont confrontées à des problématiques qui leurs sont 
propres, tout en participant au développement économique genevois. 
Par ailleurs, bien qu’elles n’agissent à la même échelle, les entreprises sont aussi 
confrontées à des enjeux sociétaux similaires. Notamment, en ce qui concerne 
l’approvisionnement des matières et l’utilisation de produits chimiques.  
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1.7.1 Givaudan SA 
Givaudan est une multi nationale genevoise fondée en 1895 par les frères Léon et Xavier 
Givaudan. Son siège est basé à Vernier dans le canton de Genève et selon ses statuts 
l’entreprise à pour buts la participation à des entreprises ayant les activités suivants : 
« 1. la fabrication et le commerce de matières premières naturelles et synthétiques 
parfumantes ou aromatisantes, ou de mélanges de telles matières premières, 
ainsi que de tous autres produits s’y rapportant;  
 2. la fourniture de services liés à l’utilisation de ces produits  
 3 la recherche et le développement techniques et scientifiques relatifs à ces 
produits, à leur fabrication et à leur utilisation ainsi que la prise de toutes 
marques, brevets, licences, procédés de fabrication et formules, leur mise en 
valeur et leur exploitation sous quelque forme que ce soit.» 
 (Statuts Givaudan SA 2013, p. 3) 
 
Entreprise de taille mondiale, Givaudan est aujourd’hui le leader reconnu dans le 
domaine des arômes et des parfums, développant des activités diverses dans 82 sites 
sur les quatre continents et employant de 9'500 personnes. Elle possède deux divisions :  
 la Division Arômes, avec quatre unités commerciales (Boissons, Produits laitiers, 
Entremets salés et Confiserie)  
 la Division Parfums avec trois unités commerciales (Parfumerie fine, Parfumerie 
fonctionnelle et Ingrédients de parfumerie et cosmétiques).  
 
Le groupe est côté au SMI depuis l’an 2000 et il a réalisé en 2014 le chiffre d’affaires qui 
s’est établi à CHF 4’400 millions.  
Néanmoins, Givaudan a subit des accidents industriels au cours de son histoire qui ont 
engendré des vives controverses publiques. En 1970, des nourrissons furent 
empoisonnés par du talc en France, avec un résultat de 36 sont morts et 168 intoxiqués. 
En 1976, la surchauffe d’un réacteur à l’usine Icmesa, au nord de l’Italie, près de la vile 
de Seveso, produisit un nuage toxique et causa une sérieuse attente à la santé de la 
population et à l’environnement. 
Aujourd’hui l’entreprise à pris conscience de sa responsabilité sociétale et s’est fixé des 
objectifs pour se développer en cherchant à réduire leurs impact négatifs sur leurs 
parties prenantes. 
Pour une compagnie de cette dimension, la question de la Responsabilité  Sociale 
d’Entreprise, l’application de la norme ISO 26000 ainsi que d’autres critères de 
développement durable, se posent de façon considérable.  
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1.7.2 Menegalli SA 
Cette société anonyme familiale créée à Lausanne en 1980 par Senta Menegalli, à pour 
but de distribuer des produits, des accessoires et des machines, destinés à l’entretien 
des bâtiments.  
Menegalli répond à la demande de plus de 300 régies immobilières romandes, en 
fournissant des produits et des prestations nécessaires à l’activité des concierges 
d’immeubles locatifs,  
L’organisation est une PME de douze collaborateurs dont un apprenti, qui livre ses 
produits dans près de 7000 immeubles et logements de toute la suisse romande, à 
l’exception du Jura. 
En 2008, l’entreprise a élaboré une charte sur le développement durable.  
L’année suivante, un incendie important des locaux a porté préjudice à leur activité. Les 
dirigeants ont réussi à anticiper cet incident en suivant les recommandations d’un audit 
réalisé sur la fabrication interne des produits. La production a donc été relocalisé dans 
un lieu conforme, notamment en terme de sécurité. Les administrateurs ont évité les 
conséquences désastreuses qu’aurait provoquées l’incendie, si les containers d’alcool 
isopropanol et les matières premières toxiques étaient restés dans les locaux. Cet 
évènement qui aurait pu entrainer la faillite de l’entreprise, une pollution conséquente du 
sol et de l’air ainsi qu’un réel danger pour la sécurité des environs, a joué un rôle clé 
dans la décision de Menegalli de s’intéresser d’avantage aux problématiques concernant 
sa responsabilité sociétale. 
Ainsi, en 2013, l’organisation publie un rapport de développement durable élaborer avec 
les services de PME-Durable, un cabinet de conseil en management durable spécialisé 
dans l’accompagnement des PME. Le rapport défini 16 objectifs que l’entreprise 
souhaite réaliser dans un délai allant de trois à cinq ans. 
Aujourd’hui l’entreprise est dirigée par Sandro et Orlando Menegalli, laissant place à la 
nouvelle génération de la famille. De ce sens, ils ont choisi de travailler avec des talents 
jeunes. En effet, a moyenne d’âge des employés est de 37 ans, et ils ont le respect de 
valeurs modernes et la conscience des enjeux sociétaux d’actualité. 
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2. Analyse de Givaudan 
 
2.1 Mesure du degré d’application des bonnes pratiques 
Depuis 2013, Givaudan utilise l’index GRI (Global Reporting Initiative) qui permet à 
l’entreprise de choisir des indicateurs pertinents pour mesurer les performances 
durables de l’entreprise, dans le but de publier un rapport de développement durable. 
Pour 2014, l’index GRI utilisé est la version G4, la plus récente des lignes directrices qui 
doivent être utilisées pour ce genre de mesure. Le rapport élaboré par Givaudan est très 
complet et permet de bien saisir le programme de durabilité de l’entreprise. Il distingue 
notamment leurs principales parties prenantes.  
Sur cette base Givaudan a développé un système d’évaluation propre (SAP-based 
Global Regulatory Compliance Engine) et applique également les normes de son Code 
de Conduite des affaires (en particulier la Section 1: Respect de la loi; Section 5: Respect 
de l’environnement et Section 9: Respect des pratiques dans la recherché, application 
et creation) 
Par ailleurs, Givaudan est signataire des 10 principes de l’initiative “Global Compact” 
des Nations Unies (UNGC), définis comme un appel aux entreprises pour aligner les 
stratégies et les opérations avec les principes universels relatifs aux droits humains, au 
droit du travail, de l'environnement et la lutte contre la corruption, ce qui permet de 
d’adopter des mesures qui favorisent les objectifs sociétaux. 
Par son volume d’affaires, Givaudan a pris aussi en compte toutes les normes existantes 
actuellement sur la protection des consommateurs. Pour les arômes : la Food and Drug 
Administration (FDA) des États-Unis, la Flavors and Extract Manufacturers Association 
(FEMA) des Etats-Unis, l’Autorité européenne de sécurité des aliments (EFSA), l’ 
Organisation internationale de l'industrie des arômes alimentaires (IOFI) et finalement le 
Comité international mixte FAO/OMS d'experts sur les additifs alimentaires (JECFA). 
Pour les parfums : L'International Fragrance Association (IFRA) ainsi que L'Agence 
européenne des produits chimiques (ECHA) de l’Union Européenne. 
Aussi, Givaudan a intégré dans ses méthodes de mesure les paramètres de 
l’Organisation internationale de normalisation (ISO) notamment la norme ISO 14001 qui 
possède des exigences spécifiques pour la mise en place d’un système de management 
environnemental au sein d’une organisation, ainsi que la norme complémentaire ISO 
9001 sur la gestion de la qualité. Dans le même effort, Givaudan a adopté les principes 
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prônés par la norme ISO 26000 sur la responsabilité sociétale. L’analyse suivante place 
Givaudan au cœur des sept questions centrales de l’ISO 26000. 
L’analyse suivante place Givaudan au cœur des sept questions centrales de l’ISO 26000 
grâce à l’étude de leur rapport GRI 2014 (voir annexe) 
 
2.1.1 Gouvernance 
Par sa taille et le volume de ses affaires, la structure de gouvernance de Givaudan est 
forcement vaste. Suivant l’indicateur G4-34 (structure de la gouvernance de 
l’organisation) la gouvernance de l’entreprise est reporté de manière synthétique dans 
le GRI 2014 (p. 30 ss). 
2.1.1.1 L’administration 
C’est la plus haute instance dans le schéma de gouvernance de l’entreprise. Il comprend 
entre sept et onze membres, élus lors de la Réunion Générale Annuelle des parties 
prenantes. Selon les Statuts Constitutifs et les règles internes du Conseil de Givaudan, 
ses fonctions sont la haute direction de la société et, en particulier, l’établissement des 
stratégies à moyen terme et à long terme, ainsi que des lignes directrices définissant les 
politiques de la compagnie et fournissant les instructions respectives. 
2.1.1.2 Le comité exécutif 
Il s’agit de l’équipe de management, dirigé par le PDG. Son mandat consiste à atteindre 
les objectifs stratégiques définis et décider les priorités opérationnelles, sur lesquelles 
elle fait rapport au Conseil d’Administration, dans le cadre de la conformité des pratiques 
aux normes internationales en matière de santé, sécurité, environnement, durabilité et 
gestion des risques. C’est ce que Givaudan a appelé Gouvernance de la durabilité 
(rapport GRI 2014, p. 31) 
 
2.1.2 Environnement 
Les enjeux relatifs à l’environnement ont été pris en compte par Givaudan de manière 
exhaustive et sept principales catégories ont été définies dans le rapport GRI 2014, de 
la manière suivante :  
 Energie 
 Eau  
 Emissions 
 Effluents et déchets 
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 Produits et services 
 Transport 
 Evaluation des fournisseurs 
 
Les indicateurs de performance employés sont également nombreux, comme nous 
allons le voir par la suite, en analysants les actions entreprises en rapport avec les 
parties prenantes de l’entreprise 
2.1.2.1 La gouvernance 
L’élaboration d’une stratégie efficace et respectueuse de l’environnement est essentielle 
pour atteindre les objectifs que l’entreprise s’est fixée. Parmis ceux-ci, Givaudan déclare 
s’être engagé à améliorer l’éco-efficacité des sites de fabrication (émissions, déchets et 
eau), visant à réduire son empreinte globale, prenant comme référence l’année 2009, 
l’objectif étant une réduction de 20% par tonne de produit jusqu’en 2020.  
De plus, En ce qui concerne les produits et services, Givaudan met en avant son 
engagement à développer des technologies pour obtenir des produits sains et durables, 
cherchant à “faire plus avec moins” et à promouvoir l’innovation. 
Par ailleurs, L’entreprise cherche à diminuer les émissions de carbone, directes et 
indirectes, de 25% jusqu’en 2020, avec l’aspiration d’atteindre zéro émissions lorsque la 
technologie le permettra.  
Quant au transport, selon le rapport GRI 2014 Le groupe s’est engagé à réduire le 
recours aux véhicules fonctionnant au carburant et par là diminuer les coûts et 
l’empreinte carbone. 
Enfin Dans le domaine des effluents et déchets, Givaudan s’est engagé publiquement à 
encourager la reformulation du cycle de vie des ressources, minimisant la production de 
déchets, à travers leur réutilisation et leur recyclage. 
2.1.2.2 Les collaborateurs 
Les collaborateurs de l’entreprise sont très impliqués dans les démarches pour participer 
aux solutions des problématiques environnementales. En effet, des groupes de travail 
appelés “Green Team“, sont chargés de répondre aux difficultés qui se présentent 
localement dans l’ensemble des sites ou l’entreprise est établie. Pour atteindre les 
objectif deux mesures sont appliquées: l’attribution des prix aux équipes  ayant réussi à 
concrétiser des projets et l’obligation pour tout projet de dépense d’inclure un “chapitre 
vert” contenant les aspects éco-efficaces avec une analyse coût-bénéfice et un calcul 
de coût des émissions de carbone. 
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Selon les indicateurs G4-EN3 (consommation énergétique au sein de l’organisation) et 
G4-EN5 (intensité énergétique), en 2014 il y aurait déjà eu une réduction de 17.2%, 
grâce aux activités d’ingénierie locale et au travail des “Green Teams”  
Un autre exemple illustratif, dans le cadre de l’indicateur G4-EN6 (réduction de la 
consommation énergétique), est l’initiative de la “Green Teams” de la “Shanghai Flavour 
Company“ cherchant á réduire les dépenses d’électricité, à travers des contrôles 
systématiques des fréquences et des installations, aboutissant à un réduction de 3% 
malgré le doublement de la production. Cette initiative reçut un prix des autorités locales 
en septembre 2014. 
Quant à l’indicateur G4-EN23 (poids total de déchets, par type et par mode de 
traitement) les équipes vertes ont développé des initiatives concrètes dans certains sites. 
Par exemple, à Carthage (États-Unis) les déchets organiques sont utilisés dans la 
production de compost, ce qui a permis de retirer 100 tonnes de du flux destiné aux sites 
d’enfouissement. Aussi, dans le site de Dübendorf (Suisse) la diminution du matériel 
d’empaquetage a permis de réduire le volume de déchets, l’objectif étant 100 tonnes par 
année. 
Suivant l’indicateur G4-EN27 (portée des mesures d’atténuation des impacts 
environnementaux des produits et des services) Givaudan, a mis en place des 
programmes de recherche pour le design de produits plus durables, pour l’utilisation des 
principes de la chimie “verte”. L’entreprise possède aussi une vaste base de données 
sur la biodégradabilité des ingrédients utilisés dans ses parfums. Dans son rapport sur 
ce point, elle met à nouveau en valeur les économies d’énergie et la gestion de l’eau 
dans ses sites de San Celoni (Espagne), Jigani (Inde) et Carthage (États-Unis). 
Les collaborateurs  élaborent ainsi des design durable, utilisent la chimie verte, gèrent 
des bases de données sur les ingrédients ou travaillent dans le gestion des éffluents et 
déchets). 
2.1.2.3 Les fournisseurs 
L’approvisionnement durable est un des défis les plus important pour Givaudan, et pour 
y parvenir l’entreprise a entamé de nombreuses démarches pour maitriser la chaine de 
production et connaître la position des fournisseurs en ce qui concerne le respect de 
l’environnement. 
En ce sens, l’entreprise encourage ses fournisseurs à améliorer leurs performances. 
Une des manières consiste à les inviter à faire partie du Sedex (Supplier Ethical Data 
Exchange) une plateforme de données partagées, pour améliorer les pratiques de la 
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chaine de fournisseurs. Quelques fournisseurs ont fait l’objet volontairement du contrôle 
appelé SMETA (L’audit de commerce éthique pour les adhérents de Sedex) dont les 
quatre piliers sont les conditions de travail, l’application de et le respect des règles 
éthiques dans les affaires, le respect de l’environnement et la santé et sécurité des 
travailleurs. 
De plus, suivant l’indicateur G4-EN32 (pourcentage de nouveaux fournisseurs ayant été 
contrôlés à l’aide de critères environnementaux), Givaudan a identifié un total de 400 
nouveaux fournisseurs, parmi lesquels 64% ont été évalués. 
Enfin,  en ce qui concerne l’approvisionnement d’énergie, Givaudan cherche à acheter 
de l’énergie verte pour réduire ses émissions. Dans le cadre de l’indicateur G4-EN7 
(réductions des besoins énergétiques des produits et services), le site de Barcelone en 
Espagne fonctionne avec 100% d’énergie verte. Au niveau mondial, l’énergie achetée 
de source renouvelable atteint aujourd’hui 33% tandis que 52% est sans carbone.  
2.1.2.4 Les partenaires 
Par rapport à l’indicateur G4-EN30 (impacts environnementaux substantiels du transport 
des produits, autres marchandises et matières utilisés par l’organisation dans le cadre 
de son activité, et des déplacements des membres de son personnel), Givaudan a donc 
mis un place un partenariat avec des compagnies de transport permettant de mesurer 
et réduire l’empreinte carbone, qui serait passé de 37'000 tonnes  métriques de CO2 en 
2013 à 34'620 tonnes en 2014, ce qui équivaut á une réduction de 6,4%. Toutefois, la 
plus grande réduction a été obtenue dans le transport aérien des produits de la Division 
Arômes, avec 26'000 tonnes de matières premières représentant 4'760 tonnes de CO2, 
ce qui équivaut à 14% de réduction. Les parties prenantes ici sont donc des fournisseurs 
de service de transport, dont leurs parts de marché diminuent. 
2.1.2.5 Les communautés locales 
Givaudan cherche à atténuer l’impact négatif pour l’environnement des communautés 
locales des sites ou l’entreprise opère. 
Suivant l’indicateur G4-EN22 (total des rejets d’eau par type et par destination) 
Givaudan, a commencé à surveiller la qualité de l’eau déversée par ses sites, dans 
l’environnement, avant et après traitement. Le traitement de l’eau oblige Givaudan à un 
dialogue permanent avec les collectivités locales. 
L’indicateur de performance, G4-EN8 (volume total d’eau prélevé par source) est 
appliqué à des sites où des efforts particuliers ont été faits. Ainsi, le site de Jigani en 
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Inde a bénéficié d’une réduction de 24% de l’usage d’eau, avec un système de  contrôle 
des surdoses et de détection et réparation de fuites.   
Au site de Carthage, (Etats-Unis), des améliorations dans les laveurs de poussière, 
pompes à vide et condensateurs de distillation, permirent de réduire la consommation 
d’eau de 8%. Et dans la nouvelle usine en Hongrie, dont la production a doublé entre 
2013 et 2014, un système de recirculation de l’eau de refroidissement de la chaudière a 
permit de réduire l’usage d’eau de 60 m3 par jour. 
La problématique de l’eau est néanmoins complexe et dans certains sites, comme à 
Jigani en Inde, la population environnante ne bénéficie pas de eau potable domestique 
et doit l’acheter des fournisseurs privés qui l’emmènent de loin en camions citerne. Bien 
que Givaudan possède les moyens financiers de se procurer l’eau de différentes 
sources, en grande quantité, pour sa production, la population ne dispose pas des 
ressources pour améliorer son propre approvisionnement. Cette situation a emmené 
Givaudan à collecter l’eau de pluie et installer un système de purification d’eau 
souterraine. Selon le rapport GRI, le site de Jigani consomme 8'000 m3 d’eau par année, 
et met à disposition de la population 12'000 m3, comme une forme d’aide à la 
communauté locale.  
 
2.1.3 Questions relatives aux consommateurs 
2.1.3.1 Les consommateurs 
La chaîne de production concerne plusieurs parties prenantes : les organismes de 
réglementation (institutions à la base des normes internationales), les collaborateurs et 
experts (avec ses propres systèmes de contrôle et d’évaluation), les clients (fabricants 
et associations d’industries des parfums et arômes), et finalement les consommateurs 
et le grand public, dont la santé et sécurité est mise en avant et ressortit dans l’étiquetage 
G4-PR3 (Type d’information sur les produits et services et leur étiquetage par les 
procedures de l’organisation et pourcentage des catégories importantes de produits et 
de services soumises à ces exigences en matière d’information). 
À la fin de la chaîne de production, d’après Givaudan, le Programme d’évaluation de 
sécurité garantit que les produits offrent 100 % de sécurité aux consommateurs (Rapport 
GRI 2014, p. 73). La partie prenante principale est donc ici, en aval, le grand public, et 
en particulier les consommateurs, qui bénéficient d’une meilleure information, leur santé 
et sécurité étant, en plus, valorisées. 
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2.1.4 Droits de l’homme 
La question des droits de l’homme est une composante essentielle de  l’initiative “Global 
Compact” des Nations Unies (UNGC) qui lance “un appel aux entreprises pour aligner 
les stratégies et les opérations avec les principes universels relatifs aux droits humains”. 
Givaudan est signataire de cette initiative et déclare dans ses documents attendre un 
comportement similaire de la part de ses fournisseurs. Les deux domaines mentionnés 
sont : le travail des enfants et l’évaluation du respect des Droits de l’homme chez le 
fournisseur.  
Le principe 4 de UNGC cherche l’élimination du travail forcé ou obligatoire, tandis que 
le principe 5 prône l’abolition effective du travail des enfants. Givaudan déclare 
clairement dans le rapport GRI 2014 que l’organisation n’acceptera pas de travailler avec 
des fournisseurs qui ne respectent pas ces principes. 
2.1.4.1 Les clients 
L’ensemble de la structure de gouvernance est censé se montrer transparent et pratiquer 
les plus hauts standards éthiques, de RSE lors des rapports de travail. L’indicateur 
UNGC-PR5 étant donc le cadre normatif de référence. 
2.1.4.2 Les fournisseurs 
Les fournisseurs de Givaudan sont classés selon leur risque potentiel (y compris le non 
respect des droits de l’homme). Ils sont encouragés à faire partie de la plateforme Sedex 
pour améliorer le fonctionnement de la chaine de production. 
Suivant les paramètres de G4-HR10 (Évaluation du respect des droits de l’homme), 
Givaudan a évalué 64% de ses fournisseurs. L’objectif est de satisfaire les exigences de 
vérification SMETA, l’audit de commerce éthique pour les adhérents de Sedex, dont les 
quatre piliers sont: respect des normes du travail, intégrité des affaires, Environnement, 
Santé et Sécurité. 
 
2.1.5 Loyauté des pratiques 
Le Code d’éthique de Givaudan, dont les principes ont été traduits dans les principales 
langues de travail de l’entreprise, prône le respect de la loi, interdit les cadeaux et les 
dessous-de-table, prévient les conflits d’intérêt, et pose des critères pour la concurrence 
loyale, la lutte contre la corruption et le respect de l’environnement. 
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2.1.5.1 Les fournisseurs 
Des campagnes d’information sont menées auprès des fournisseurs, notamment avec 
le “Global Vendor Expectations” pour les sensibiliser sur les sujets comme la  lutte contre 
la corruption, le blanchiment d’argent et le trafic d’êtres humains. Des fournisseurs 
“indirects” ou intermédiaires sont également inclus dans la campagne d’incorporation au 
système de vérification Sedex. La communication des obligations relatives à la 
responsabilité sociale se fait aussi à travers le Forum sur l’approvisionnement 
responsable (AIM-Progress) qui poursuit l’engagement des fabricants et fournisseurs 
aux normes de durabilité dans la chaine de production. 
2.1.5.2 Les Collaborateurs 
Des équipes chargées d’identifier et contacter les producteurs d’ingrédients naturels 
sont basées dans les pays d’origine, avec le mandat de former des réseaux, pour l’achat 
direct de ses ingrédients auprès des producteurs biologiques à des prix équitables. 
Par ailleurs, des sessions de formation contre les actes corruption, les lois sur la 
concurrence, le traitement juste et équitable des employés, sont organisées sur les sites, 
par les managers sur place, à des intervalles réguliers. 
Par rapport à l’indicateur G4-SO4 (Communication et formation sur les politiques et 
procédures en matière de lutte contre la corruption), Givaudan informe que les ateliers 
de formation ont été suivis par 97% de ses employés (à l’exception de ceux travaillant 
aux États-Unis). Aussi, 100% des postes d’encadrement et direction ont participé à ces 
formations et à d’autres cours dans la matière 
 
2.1.6 Communautés et développement local 
Selon les conclusions du rapport GRI 2014, utilisant l’indicateur G4-SO1 (pourcentage 
de sites ayant mis en place une participation des communautés locales, des évaluations 
des impacts, et des programmes de développement), sur 32 opérations dans les sites 
de Givaudan, 31 ont été mises en œuvre avec des programmes de développement local 
des communautés (97%).  Givaudan met aussi publiquement l’accent sur son interaction 
avec les institutions sociales et les marchés locaux, dans le respect des droits de 
l’homme. 
2.1.6.1 Autorités locales 
Dans la plupart des sites, des relations formelles ont été établies avec les autorités 
locales, ainsi qu’avec des associations de voisins et des organisations représentatives 
dans le domaine environnemental et social. 
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Les opinions et demandes des leaders communautaires sont prises en compte et 
incorporées dans les activités de l’entreprise, dans une perspective durable. 
En 2011, une enquête mondiale fut réalisée dans les sites de Givaudan, pour mesurer 
l’extension de l’interaction avec les parties prenantes locales. Le résultat indique que la 
participation des autorités locales est devenue permanente sur tous les sujets normatifs. 
2.1.6.2 Population locale 
Le contact direct avec la population des zones productrices permet aux équipes sur 
place d’identifier les besoins des communautés locales, pour soutenir les méthodes de 
production, mais aussi leur fournir des moyens techniques adaptés et améliorer leurs 
conditions de vie. 
Par exemple, dans l’île de Borneo, un accord de partenariat avec une communauté 
paysanne productrice de patchouli, possédant un site de distillation à l’air libre, a permis 
de renforcer cette production locale d’huile essentielle biologique de grande qualité, 
parfaitement traçable, et au même temps financer des équipements pour la plantation et 
des logements pour les membres de la communauté. 
Aussi, à Madagascar, un programme d’approvisionnement éthique à la source de 
gousses de vanille cherche, depuis 2010, à renforcer la transparence de la chaîne 
d’approvisionnement et améliorer les conditions de vie des producteurs. Le rapport GRI 
2014 souligne que la complexité de la structure rurale, avec des milliers de petits 
producteurs, présente des problèmes de traçabilité et pose des questions sociétales. À 
l’origine avec 14 villages, le programme travaille aujourd’hui avec 26 villages et 2'000 
cultivateurs de vanille biologique, finançant des initiatives de sécurité alimentaire et 
d’éducation, ayant permis la construction de 16 écoles, l’amélioration de l’accès à l’eau 
et l’inauguration d’un centre médicale pour la population locale. 
Durant l’été 2014 fut lancée la Fondation Givaudan, institution indépendante a but non 
lucratif, renforçant l’engagement de la compagnie avec les causes 
charitables,  particulièrement dans les communautés où elle est présente. Selon 
Givaudan, ceci permet d’avoir une  approche intégrale, plus complète, de la pratique des 
donations et des initiatives philanthropiques. La Fondation vise quatre champs 
principaux : l’appui à des communautés locales dans lesquelles Givaudan obtient les 
ingrédients naturels ; la lutte contre la cécité ; la nutrition familiale et initiatives pour la 
santé et la culture. 
Ainsi, des partenariats ont permis de réaliser des rétinopathies des prématurés en Jigani 
(India), de mettre en œuvre les programmes “Yo veo mejor” (Je vois mieux) à Pedro 
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Escobedo (Mexico) et KidStrong Eye Care Programme (Traitement des yeux des 
enfants) à Shanghai (Chine). 
Avec cette initiative, Givaudan cherche à avoir un impact social dans les communautés 
où elle est présente et favorise le développement local à travers des aides financières 
ciblées. 
 
2.1.7 Relations et conditions de travail 
Les relations de travail dans l’entreprise sont présentées par Givaudan comme une 
dynamique d’opportunités, “Permettant d’accomplir les aspirations de carrière et d’être 
récompensé par ses performances” (rapport GRI 2014, p. 58). La relation entre les 
employés et l’administration, la santé et la sécurité au travail, la formation permanente, 
la diversité, l’opportunité et la rémunération équitable, sont mesurés avec les indicateurs 
G4. 
2.1.7.1 Gouvernance 
Les dirigeants de l’entreprise ont élaboré un cadre normatif interne très détaillé, qui 
permet la prise de décisions de manière rapide. Aussi, la communication de tout 
changement opérationnel (soit à tous les employés, soit à leurs représentants élus) est 
faite dans les délais établis par la loi. 
Le processus consultatif avec les employés se fait dans le cadre de l’European Works 
Council, de l’Union Européenne. L’administration affirme vouloir créer une force de 
travail inclusive, et dit avoir une attitude constructive dans les négociations, citant comme 
exemple son ouverture au dialogue avec les représentants du personnel sur la récente 
révision de l’Accord européen, suite à des discussions, pour incorporer les nouvelles 
directives de l’UE.   
2.1.7.2 Employés 
Le recrutement, le développement de carrière, la rémunération et les bénéfices des 
employés ont fait l’objet d’une enquête en octobre 2013. Les résultats étaient positifs 
quant à l’atmosphère générale dans l’entreprise, la culture de permanente amélioration 
et les objectifs communs préétablis. 
Toutefois, selon cette enquête, trois aspects mériteraient d’être améliorés : les objectifs 
personnels de carrière des employés ; le partage de la connaissance dans l’entreprise ; 
et le besoin de mesures inclusives. 
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Une analyse détaillée des indicateurs G4 utilisés nous permet de penser que l’inclusion 
des femmes dans les postes de direction reste un problème (G4LA12) car il y a une 
seule femme, avec treize hommes dans le Conseil d’administration. La proportion est 
aussi fortement défavorable aux femmes dans les postes de cadres, bien que dans les 
cours et activités de formation (G4LA11) elles soient majoritaires (80%). 
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2.2 Evaluation des résultats 
 
2.2.1 Effets externes 
L’analyse des indicateurs G4 permet de constater des nombreux effets externes des 
activités de Givaudan dans les populations autour de ses sites sur les quatre continents. 
Dans le domaine de l’efficacité énergétique, par exemple, on peut observer un effet sur 
les producteurs d’énergies propres, car Givaudan cherche à acheter de l’énergie verte 
pour réduire ses émissions. Ainsi, le site de Barcelone en Espagne fonctionne avec 
100% d’énergie verte. Au niveau mondial, l’énergie achetée par Givaudan de source 
renouvelable atteint aujourd’hui 33% tandis que 52% est sans carbone. 
Il y a également un effet sur l’activité de certains cultivateurs traditionnels, producteurs 
de matières premières organiques, qui ont été bénéficiaires d’une amélioration de leurs 
ventes directes et d’une valorisation de leur production (à Bornéo et Madagascar). De 
plus, la participation communautaire (les cultivateurs mais aussi les autorités), dans les 
programmes de Givaudan, a facilité la mise en œuvre d’initiatives de sécurité alimentaire 
et d’éducation, la construction d’écoles, l’amélioration de l’accès à l’eau et l’installation 
d’un centre médicale pour la population. Le tout dans le cadre des activités de production 
de ces sites. 
Les initiatives ciblées de la Fondation Givaudan (lutte contre la cécité, nutrition familiale 
et actions en faveur de la santé et la culture) ont permis le surgissement de partenariats 
avec des organisations locales au Mexique, en Inde et en Chine. L’impact social sur la 
vie communautaire est donc avéré. 
L’équipe responsable de la gestion des éffluents au site de Jigani (Inde) a mis à 
disposition de la population 12'000 m3 d’eau traitée, comme une forme d’aide à la 
communauté locale. Dans la gestion des déchets organiques à Carthage (Etats-Unis), 
100 tonnes ont été retirées du flux destiné aux sites d’enfouissement et transformées en 
compost. Ces initiatives, ainsi que des nombreuses autres non mentionnées ici, ont 
apporté de la stabilité aux communautés locales et renforcé le tissu économique de la 
région. 
 
2.2.2 Effets Internes 
Les pratiques durables produisent également des effets internes non négligeables. Les 
clients corporatifs apprécient l’utilisation de labels éco-responsables (par exemple, 
De quelle façon les entreprises romandes prenant en compte la RSE et l’ISO 26000, mettent en avant leurs bonnes 
pratiques ? 
ORIAS Gabriel  23 
Nestlé ou Unilever souhaitent utiliser des labels Fair Trade, Bio, etc.). Proposer des 
ingrédients naturels et issus du commerce équitable permet donc de décrocher des 
contrats, bien que la valeur ajoutée soit difficile à calculer, car on ne peut pas déterminer 
quelle serait la part de marché sans les bonnes pratiques. Mais, en tout cas, sur le plan 
qualitatif, ces pratiques donnent des arguments et des critères de décision pour les 
clients. 
Par ailleurs,  l’inclusion de personnel d’origines et cultures diverses dans l’entreprise 
améliore l’image de l’entreprise et facilite les attentes de communication de certains 
clients. 
Quant aux matières premières rares, les bonnes pratiques permettent de garder une 
relation de confiance avec les populations des régions productrices, favorisent l’équilibre 
socioéconomique et sécurisent l’approvisionnement car elles maintiennent ces matières 
accessibles à l’entreprise, ainsi qu’en fin de chaîne à portée des consommateurs. 
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2.3 Les méthodes de promotion et de communication des 
bonnes pratiques 
En ce qui concerne la communication, Givaudan fonctionne selon les paramètres 
“Business to Business” (transactions interentreprises) car elle ne vends pas en son nom 
propre. Givaudan n’élabore donc pas beaucoup de messages pour les parties prenantes 
externes, hormis la publication du rapport annuel financier, et le rapport de durabilité.  
 
2.3.1 Les publics cibles et le canaux de communication 
Tout d’abord, le site Internet offre des informations générales sur l’entreprise, surtout en 
anglais, selon les critères de communication corporative des multinationales, avec des 
données financières, des résumés dirigés aux entreprises, des “fact sheets” et des 
communiqués de presse succincts. Les publics cibles sont, par conséquent, les agences 
de notation financière et extra-financière et les entreprises du secteur des arômes et 
parfums. 
Dans la structure de son site, suivant la stratégie de l’entreprise, les principaux sujets 
sont les investisseurs, les marchés émergents, la recherche et le développement, 
l’approvisionnement durable et les clients. Aussi, les liens, les fichiers pdf des accords 
ou des règlements internationaux, ainsi que les publications en ligne, concernent surtout 
ces publics cibles. 
Toutefois, une place importante est donnée maintenant aux “carrières et opportunités 
d’emploi”, ouvrant la voie à une nouvelle génération de collaborateurs qui pourraient 
dynamiser l’entreprise et continuer sa politique de renouvellement permanent. 
En tout cas, dans les supports et matériaux de communication utilisés, Givaudan met en 
avant son principe de  “Gouvernance de la durabilité” avec ses pratiques de protection 
de l’environnement, des droits humains, de la santé et la sécurité des consommateurs. 
2.3.1.1 Les employés 
La communication à l’intérieur de l’entreprise sur les principes de durabilité et les bonnes 
pratiques, s’appui sur trois supports : le Code d’éthique, les séances de formation et les 
documents et enquêtes internes. 
Les principes du Code d’éthique de l’entreprise ont été traduits à toutes les langues de 
travail de ses sites. Bien que la durabilité ne soit pas la composante principale, elle en 
fait partie. 
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Les séances d’information périodiques intègrent la lutte contre la corruption dans la 
communication aux employés. Elles ont été suivies par 97% de ses employés (à 
l’exception de ceux travaillant aux États-Unis). Il est à noter que 100% des postes 
d’encadrement et de direction ont participé à ces formations et à d’autres cours. 
Les documents informatifs internes couvrent des domaines variés. Par exemple, le 
programme de prévention “Zero is Possible”, dans le domaine de la santé et sécurité, 
cherche à développer une culture d’entreprise dans laquelle chaque employé devient 
responsable de sa propre sécurité, mais aussi de celle de ses collègues et de 
l’environnement où il évolue Ce programme comprend aussi des chapitres sur la gestion 
des risques, le transport, le respect des normes internationales, l’information et 
l’étiquetage. D’autres campagnes internes intègrent la lutte contre la discrimination et 
les stéréotypes. 
Une enquête interne réalisée en Octobre 2013 a permis au personnel de s’exprimer sur 
une diversité de sujets et a fait ressortir, entre autres, un besoin interne d’une meilleure 
communication, basée sur le partage des connaissances. 
La communication au personnel cherche aussi une nouvelle identité de Givaudan en 
tant qu’employeur (“Join Givaudan and impact your world”) et s’adresse aux candidats 
potentiels de l’entreprise. 
2.3.1.2 Les actionnaires et les investisseurs 
Les propriétaires et investisseurs (parmi lesquels les actionnaires, le Conseil 
d’administration, les investisseurs institutionnels et les fonds de pensions) sont 
considérés une des six parties prenantes du Programme de Durabilité de Givaudan. À 
ce titre, ils reçoivent des informations en permanence pour leur prise de décision. 
Ils doivent donc évaluer, à des degrés divers, les informations en provenance d’autres 
parties prenantes. En effet, le Conseil d’administration reçoit des informations 
actualisées du Comité Exécutif, ainsi que des informations d’experts sur les 
performances économiques, environnementales et sociétales de la Compagnie, y 
compris les risques et opportunités ainsi que l’adéquation et la conformité des pratiques 
aux normes internationales en matière de santé, sécurité, environnement, durabilité et 
gestion des risques. Plusieurs parties prenantes interviennent en ainsi amont 
(communautés locales, clients ou fournisseurs  avec leurs demandes, organismes de 
réglementation avec leurs normes, etc.) ou indirectement dans la gouvernance, dans un 
processus de communication que Givaudan semble avoir intégré dans son concept de 
Gouvernance de la durabilité 
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2.3.1.3 Les clients 
À travers des échanges de nature commerciale, Givaudan arrive à connaître les attentes 
de ses clients. Par l’évolution même de la société actuelle, face aux exigences 
croissantes dans le domaine de la nutrition, la santé et l’environnement, la 
communication avec les clients prend une place de plus en plus grande. 
Du fait de la pression sociétale et des clients finaux (les consommateurs), les clients de 
l’entreprise ont besoin de produits qui respectent l’environnement et soient compatibles 
aux attentes des consommateurs en matière de santé et bien être. 
Face à cette pression sociétale, Givaudan construit une stratégie de communication 
claire, de sorte à permettre aux clients de comprendre les démarches entreprises et de 
s’y associer. 
2.3.1.4 Les fournisseurs 
La communication avec les fournisseurs commence avec le  “Vendor expectation 
document” (attentes sur le fournisseur), un document qui permet, des le début de la 
relation, une analyse détaillée de la qualité du fournisseur. Dans ce document, Givaudan 
montre que l’entreprise accorde une grande importance à la communication de ses 
valeurs et des bonnes pratiques dans son secteur d’activité.  
Pour l’établissement du contrat avec le fournisseur, Givaudan réalise trois évaluations : 
la “Supplier environmental assessment” (évaluation de la situation environnementale du 
fournisseur) ; la “Supplier assessment on labour practices and decent work” (évaluation 
sur les pratiques en matière d’emploi et de travail décent” ; et la “ Supplier Human Rights 
assessment” (évaluation sur le respect des Droits de l’Homme par le fournisseur). 
Givaudan encourage aussi ses fournisseurs à améliorer ses performances, toujours en 
relation avec les principes mentionnés et les invite à faire partie du Sedex (Supplier 
Ethical Data Exchange). Quelques fournisseurs ont fait l’objet volontairement du contrôle 
appelé SMETA (L’audit de commerce éthique pour les adhérents de Sedex). 
Dans le domaine du respect de l’environnement, à travers une communication directe, 
Givaudan cherche à faire accepter des contrôles suivant de critères environnementaux 
précis. Ainsi, parmi les nouveaux fournisseurs, 64% ont accepté d’être évalués. 
2.3.1.5 Les riverains des sites 
Les activités de Givaudan peuvent produire des nuisances chez les riverains des sites 
(par exemple, des odeurs gênantes), ce qui a motivé la compagnie à créer un service 
dont les équipes se déplacent chez les plaignants, pour analyser la situation, faire une 
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corrélation avec la production en cours et trouver la manière d’améliorer le processus 
pour éviter les émanations d’odeurs. 
De plus, l’entreprise a mis en œuvre une politique de portes ouvertes pour être à l’écoute 
des riverains. 
Toutefois, il existe également des risques de communication subie dans certaines 
situations. Par exemple, en ce qui concerne les émanations d’odeurs, en novembre 
2013, le journal genevois Le Temps publia un article indiquant que “L’air vicié autour de 
l’usine du célèbre parfumeur incommode les habitants.” La société a du réagir 
rapidement en assurant que ces émanations n’avaient “aucun impact sur la santé et que 
ses activités sont totalement transparentes”. 
La communication de Givaudan se veut donc proactive dans la mesure du possible. 
2.3.1.6 Les pouvoirs publics 
Les cadres de l’entreprise ont des contacts réguliers avec les autorités communales et 
cantonales en Suisse. De même, les cadres dans les différents sites maintiennent une 
communication fluide avec les autorités locales. Aussi, les demandes ou commentaires 
des leaders communautaires sont pris en compte dans les activités de l’entreprise. Ce 
qui permet d’évoquer les problématiques et les enjeux à différentes échelles 
Selon l’enquête effectuée en 2011, la participation des représentants des pouvoirs 
publics est devenue permanente sur tous les sujets normatifs. 
2.3.1.7 La communauté locale 
Givaudan a des interactions avec les enfants, avec des messages de vulgarisation 
scientifique dans les écoles. Par ailleurs, des communiqués de presse, généralement en 
anglais, informent sur son site Web sur les investissements, les activités et les 
changements dans l’entreprise. 
 
2.3.2 La portée des méthodes de promotion 
Il est difficile de mesurer la portée des méthodes de promotion de l’entreprise. Par la 
nature même de son activité, c’est surtout à travers ses succès commerciaux, 
l’augmentation de ses clients et la diversification de ses sites que l’on pourrait parler 
d’efficacité et d’expansion discrète de ses activités, perçues comme étant éco-
compatibles et durables. 
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En effet, leader mondial dans son secteur, Givaudan a été l’entreprise pionnière dans 
l’intégration du Développement Durable à la gestion et à la communication corporative. 
Même si l’on observe que d’autres entreprises ont également emboîté le pas et avec le 
temps Givaudan pourrait être moins différenciée, elle conserve une longueur d’avance, 
avec un programme solide, bien structuré et en permanente évolution. 
À travers sa Fondation, ses divers programmes et projets durables, elle semble avoir 
acquis une image respectueuse de l’environnement et une identité durable. 
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3. Analyse de Menegalli 
 
3.1 Mesure du degré d’application des bonnes pratiques 
Menegalli n’a aucune certification en ce qui concerne le management de la qualité. 
N’ayant pas investis jusqu’ici dans un audit durable de l’entreprise. L’ensemble des 
actions découle donc d’initiatives propres à l’entreprise. 
Ne faisant affaire qu’avec des sociétés privées, l’entreprise n’a pas de contraintes ou 
d’obligation de pratiquer la RSE. L’amélioration des processus et la contribution au 
développement durable, sont le fruit de la motivation personnelle des directeurs. 
Les objectifs de leur rapport RSE s’appuient sur les principes de leur charte de 
développement durable autour ces éléments: 
 Assortiment 
 Prévention et gestion des déchets 
 Logique de distribution 
 Information et formation 
 
L’évaluation de l’application des bonnes pratiques de l’entreprise suivante, est bâtie en 
plaçant l’organisation autour des sept questions centrales de l’ISO 26000 en observant 
l’impact de Menegalli sur ses parties prenantes. 
  
3.1.1 Gouvernance 
3.1.1.1 Administration 
La Charte de développement durable, et le rapport RSE ont fait progresser la vision de 
l’entreprise, car elle prend en compte le concept de « Responsabilité Sociétale 
d’entreprise». 
Ainsi, Menegalli a fait progresser la vision et les valeurs éthiques qu’elles possédaient 
en y ajoutant une clairvoyance sur le long terme  
Les décisions sont donc prises par des directeurs soucieux d’avancer en prenant en 
compte la place qu’occupe l’entreprise au sein de la société. 
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3.1.1.2 Employés 
Les 12 employés sont concernés par la voie que prend l’entreprise et sensibilisés aux 
questions sociétales pour relever les défis que l’organisation s’est données. 
 
3.1.2 Environnement 
3.1.2.1 Fournisseurs 
Menegalli vend ses produits aux utilisateurs finaux. L’entreprise représente ainsi le 
dernier maillon de la chaine de production et fait affaire avec des grossistes et des 
distributeurs de matières premières.  
Menegalli souhaite pratiquer un approvisionnement responsable. Afin d’éviter les risques 
d’atteintes aux principes de leur Code de conduite et de maitriser le circuit de production. 
Ainsi, l’entreprise favorise les fournisseurs locaux.  
De cette façon, ils sont en mesure de réduire les distances de livraison des commandes 
et la pollution qu’elles engendrent. De plus, dans la gestion du flux des livraisons, les 
commandes importantes sont privilégiées, afin de diminuer le nombre des trajets.  
Par ailleurs, un sondage pour les fournisseurs a été élaboré. Une partie des réponses 
est actuellement analysée et certains partenaires doivent encore y répondre. Ce 
questionnaire à pour but de déterminer la qualité de leurs services et renseignent 
notamment sur l’usage des certifications ISO 9001, ISO 14001 et OHSAS 18000. 
Les visées de l’entreprise concernant les achats responsables n’ont pas encore été 
concrétisées et les résultats de cette étude seront diffusés en janvier 2016. 
3.1.2.2 Clients 
Menegalli souhaite conduire l’utilisation de ses ressources vers une diminution de 
l’impact occasionné sur l’environnement, notamment en analysant les décomptes de 
chauffage et d’électricité des immeubles et des logements des consommateurs. De plus, 
l’entreprise s’engage à réduire les emballages en favorisant des produits prêts à l’emploi.  
Par ailleurs, Menegalli encourage la récupération des déchets en ayant mis en place un 
processus de reprise gratuite des produits utilisés auprès des clients pour procéder 
ensuite à un le tri sélectif dans les locaux de l’entreprise. 
Menegalli assure également un service de réparation et fournis des pièces détachées 
dans le but de prolonger la durée de vie des produits 
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3.1.2.3 Collaborateurs  
L’entreprise promeut de la responsabilité des pratiques menant à un développement 
durable de la société et sensibilise les employés sur les enjeux concernant l’impacte 
environnemental de l’entreprise 
3.1.2.4 Gouvernance 
Menegalli souhaite conduire l’utilisation de ses ressources vers une diminution de 
l’impact occasionné sur l’environnement, notamment en analysant les décomptes de 
chauffage et d’électricité des locaux 
De plus, l’entreprise cherche à prévenir les risques d’accidents liés au stock et à la 
production, pouvant occasionner une pollution des sols et de l’air. 
 
3.1.3 Questions relatives aux consommateurs 
3.1.3.1 Clients et utilisateurs finaux 
Il est primordial pour l’organisation de saisir les attentes des consommateurs. Ces 
derniers ont des expectatives sur des critères liés en particulier à la qualité, au prix et à 
l’éthique de l’entreprise. Menegalli souhaite donc créer un rapport de confiance en étant 
aussi transparent et précis que possible dans leur politique de prix comme dans leurs 
informations concernant la valeur des produits. Ceci en misant sur la proximité avec les 
clients. 
Dans ce sens, Menegalli offre des formations gratuites pour l’utilisation adéquate de 
leurs produits. Ce service bénéficie déjà à 1000 concierges et l’entreprise souhaite qu’à 
terme, l’ensemble des clients jouisse de l’accompagnement pour apprendre à suivre les 
méthodes adaptées d’utilisation. 
De plus, Menagali encourage la gestion proactive des commandes chez les clients. Cet 
outil de monitoring est très apprécié, car il permet d’évaluer sur place les besoins des 
utilisateurs en créant un contact humain entre les deux parties. Ainsi, la gestion des 
stocks et des livraisons est facilitée et perfectionnée. Actuellement, 20% des clients 
utilise ce service. 
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3.1.4 Droits de l’homme 
3.1.4.1 Les fournisseurs 
En menant ses opérations le plus localement possible, l’entreprise atténue 
considérablement les risques d’atteintes aux principes de la déclaration des droits de 
l’homme… 
Malgré cela, des incidences peuvent subvenir en amont de la chaine de production. Pour 
répondre à cette problématique, Menegalli est en train de développer un système d’achat 
responsable permettant de distinguer les fournisseurs dont l’origine des matières 
premières est soumise à des risques d’atteintes aux droits de l’homme.  
3.1.4.2 Les employés 
L’entreprise s’engage à suivre les lois suisses favorisant le respect de l’intégrité humaine 
et attribuant de nombreux droits civiles et politiques. De plus, Menegalli souhaite 
continuer d’améliorer les conditions actuelles, en luttant contre toute forme de 
discrimination en particulier pour les groupes à risques. 
 
3.1.5 Loyauté des pratiques 
3.1.5.1 Pouvoirs publics 
L’entreprise se soumet à la législation suisse et les transactions avec ses parties 
prenantes sont conduites en respectant des normes éthiques. Dans ce sens, Menegalli 
participe à la lute de la corruption dans son rayon d’action, ainsi qu’au respect de la 
propriété, qui englobent les droits fonciers et autres avoir physiques ; les droits d’auteurs, 
les brevets, les droits moraux et autres. 
3.1.5.2 Concurrents 
Menegalli assure une concurrence loyale et respecte les lois en vigueurs. De plus, étant 
précurseur dans leur intégration de la RSE au sein de leur marché, l’entreprise influence 
les actions des concurrents qui emprunteront la même voie si ils y trouve un intérêt. 
 
3.1.5.3 Les fournisseurs 
En ce qui concerne la loyauté des pratiques au début de la chaine de production, 
Menegalli est consciente qu’il existe des risques d’atteinte à leurs principes. Le sondage 
qui est actuellement fait après des fournisseurs, sert donc à localiser les risques pour 
être en mesure de les supprimer.  
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3.1.6 Communautés et développement local 
3.1.6.1 Les consommateurs 
A travers les formations externes qu’elle propose, la gestion proactive chez les clients et 
sa présence dans environ 7'000 immeubles de Suisse Romande, Menegalli possède 
des moyens efficaces de promouvoir la responsabilité sociétale. 
De plus, l’activité des utilisateurs des produits et des prestations de l’entreprise se 
déploie au cœur de la communauté local. En effet, le métier de concierge intervient dans 
le quotidiens habitants en répondant à leurs problèmes et en participant au 
développement. 
Alors, l’organisation souhaite mettre en valeur la profession des concierges et leur utilité 
collective. 
3.1.6.2 Population locale 
L’entreprise a un impact significatif sur la communauté. Son rôle est d’une part d’éviter 
les risques d’incidence sur la sécurité des personnes liés à l’utilisation de matières 
dangereuses, et d’autre part, d’animer l’intérêt de la population sur leur contribution au 
développement de la société. 
3.1.6.3 Les fournisseurs 
L’ancrage territorial de Menegalli se limitant à la Suisse, le risque d’impact négatif sur 
les communautés locales est limité. Cependant, des dangers subsistent au début de la 
chaine de production. Cette étape est gérée par ses fournisseurs. L’entreprise est donc 
en train de réaliser une étude pour déterminer si ses partenaires participe à un 
développement durable des régions où ils opèrent et à un soutiens des communautés 
locales. 
 
3.1.7 Relations et conditions de travail 
3.1.7.1 Les employés 
L’esprit d’entreprise est basé sur un désir de fournir les meilleurs produits et prestations 
possible aux clients, grâce à un perfectionnement continu des compétences de 
l’entreprise. 
Menegalli mise donc sur la formation pour développer son capital humain et 
l’employabilité des ses collaborateurs. 
De plus, s’agissant d’une petite entreprise, les directeurs sont régulièrement en contact 
avec les employés, ce qui favorise le dialogue social. 
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Par ailleurs, Menegalli honore ses obligations légales d’apporter à ses collaborateurs 
des conditions respectueuses de leurs santés et de leurs sécurités.  
Enfin, l’entreprise assure l’égalité des chances en ce qui concerne les opportunités 
d’avancement pour tous les employés 
3.1.7.2 Collaborateurs externes 
L’organisation assure un service de proximité pour les utilisateurs de leurs biens en les 
formant au bon usage des produits. 
Cet accompagnement permet de conduire adéquatement les opérations de 
consommation et de logistique des produits, l’entreprise est par la même occasion 
directement à l’écoute des consommateurs finaux et de leurs intérêts. 
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3.2 Evaluation des résultats 
Sur le site internet de l’entreprise, des signets permettent de voir l’évolution des objectifs. 
Menegalli a choisie cette méthode limitée à 16 objectifs afin de pouvoir les maitriser 
convenablement. 
Jusqu’ici 3 objectifs sur 16 posent problème à l’entreprise qui continue de travailler pour 
les réaliser les objectifs 2, 5 et 6 de leur rapport figurant en annexe. 
 
3.2.1 Effets externes 
Définir l’ampleur des effets externes des bonnes pratiques de l’entreprise est très 
complexe. Menegalli n’a pas cherché à mesurer à quel point l’organisation impacte ses 
parties prenantes. Les valeurs perçues par celles-ci ne sont donc pas connue par 
l’entreprise. 
Pourtant, ces effets existent indéniablement. Pour ainsi dire, les nombreuses pratiques 
durables de Menegalli, telles que les économies d’énergie, la réduction des emballage 
ou encore le système de recyclage qui a été développé, ont des répercutions positives 
sur l’environnement externe de l’entreprise. Seulement, aucune donnée chiffrée ne 
permet d’établir un calcul du niveau précis de l’emprunte sociétale de l’entreprise. 
 
3.2.2 Effets internes 
La qualité et la durabilité des biens et services que Menegalli propose sont des atouts 
de taille. En effet, la performance des produits est un des arguments concurrentiels de 
l’entreprise, mais il n’est plus suffisant dans un marché où la demande est attirée par 
d’autres critères comme ceux des prix favorables ou des produits responsables. 
L’intégration de la RSE est donc un bon moyen de se différencier des concurrents. Ainsi 
les bonnes pratiques ont un effet positif pour l'entreprise. Elles ont notamment permis la 
conclusion de contrats importants. En effet, certains clients ont besoins, dans le cadre 
de leurs certifications, de collaborer avec des entreprises responsables.  
En fournissant à ses partenaire le support nécessaire facilitant les audits de certification, 
Menegalli se démarque donc de la concurrence et fidélise un plus grand nombre de 
clients sérieux. Ainsi, l’entreprise peut voire des retombées positives de sa politique, 
mais les effets restent qualitatifs. 
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3.3 Les méthodes de promotion et de communication des 
bonnes pratiques 
Tout au long de son développement Menegalli a su capitaliser des connaissances pour 
promouvoir de la meilleure manière possible les bonnes pratiques liées à leur code de 
conduite. A la suite de discussion avec les clients, de repas d’affaires et de séances de 
travail, les administrateurs se sont notamment rendus compte que la façon de 
communiquer adéquate, diffère en fonction des parties prenantes. 
 
3.3.1 Les public cibles et les canaux de communication 
3.3.1.1 Les employés 
Les valeurs de l’entreprise intégrant le désir d’aboutir à un développement durable de la 
société, la promotion des bonnes pratiques se fait au quotidien auprès des douze 
employés à plein temps.  
En dehors des séances habituelles ou les directeurs et les employés peuvent 
communiquer  leurs idées pour que l’entreprise se développe de façon durable. Une 
demie journée, consacrée aux problématiques des la RSE, avec la participation de 
l’ensemble des employés, a lieu chaque année au mois de septembre. Le but de cette 
demie journée est de fixer des objectifs pour l’année suivante et de répartir les tâches 
des collaborateurs. Ainsi, durant le dernier trimestre, des groupes de travail s’emploient 
à mettre en œuvre les processus pour réaliser les souhaits de l’entreprise. 
3.3.1.2 Clients 
En plus du site internet qui révèle le suivi des objectifs, Menegalli informe ses clients 
avec des documents et des newsletter qui les mettent au courant des enjeux d’actualité 
concernant le secteur d’activité de l’entreprise. Ainsi la promotion de l’entreprise et de 
ses valeurs se fait de manière pertinente en donnant des conseils concrets pour agir 
durablement. 
Par ailleurs, des enquêtes de satisfaction auprès des clients ont permis à Menegalli de 
mieux comprendre leurs attentes et ainsi, d’adapter leur offre. 
3.3.1.3 Utilisateurs finaux 
Les concierges avec lesquels Menegalli gère proactivement les stocks et les 
commandes, sont quotidiennement en contact avec des membres de l’organisation. 
Cette proximité facilite les échanges personnels et la mise en avant de la vision 
responsable de l’entreprise. Dans ce sens, les formations gratuites qui sont proposées 
visent à approfondir l’octroi de pratiques durables dans l’activité d’entretien d’immeuble.  
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Par ailleurs, le secteur d’activité des utilisateurs finaux regroupe un grand nombre de 
travailleurs de langues étrangères. Ainsi, pour faciliter la transmission des informations, 
les documents d’instruction pour l’utilisation adéquate des produits sont traduits en 
plusieurs langues.  
Enfin, la proximité avec les consommateurs a conduit l’entreprise à faire éditer un livre 
regroupant les histoires de 35 concierges usagers des produits Menegalli, mettant en 
valeur leur profession. 
3.3.1.4 Fournisseurs 
Dans le cadre des actions entreprises pour appliquer un approvisionnement 
responsable, Menegalli a envoyé un sondage à ses fournisseurs pour déterminer si ces 
derniers peuvent susciter des risques d’atteinte au code de conduite de l’entreprise. De 
cet manière ils sont encouragé à utiliser des certification et à mettre en avant leur bonnes 
pratiques, pour continuer à travailler avec Menegalli. 
3.3.1.5 Communauté locale 
L’entreprise promeut sa vison durable au sein de la communauté à travers les 
information de base présente sur le site internet, mais aussi en participant à des 
séminaires ou à des émission télévisés, comme cela a été le cas avec la RTS qui avait 
invité les dirigeant de l’entreprise, leur donnant un tribune pour communiqué les valeurs 
de l’entreprise. 
De plus, de nombreux articles ont été écrits autour du livre qui a été publié regroupant 
35 histoires de concierges visant à valoriser leur rôle aux seins de la communauté locale. 
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3.4 La portée de la promotion 
 
3.4.1 Effets internes 
La promotion de la responsabilité sociétale au sein de l’entreprise permet aux 
collaborateurs d’évoluer dans l’esprit de l’organisation et de continuer à développer leurs 
compétences. Le nombre restreint d’employé assure que la transmission des valeurs est 
effective et facilite les échanges d’opinions pour chacun des membres. 
 
3.4.2 Effets externes 
En agissant dans le quotidien de près de 7’000 concierges, l’entreprise a sans aucun 
doute sensibilisé une certaine quantité de personnes aux enjeux sociétaux.  
La formation et la transmission des connaissances pratiques auprès des utilisateurs ainsi 
que les échanges d’idées produisent un effet boulle de neige propageant la vision et les 
valeurs de l’entreprise qui cherche à être précurseur. 
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4. Synthèse 
4.1 Les bonnes pratiques des entreprises 
 
L’analyse permet de constater que les deux entreprises ont des préoccupations qui se 
rejoignent notamment dans le désire de maitriser le début de leurs chaînes de 
production. Sur cette problématique, les organismes de certification apportent une aide 
considérable et les organisations souhaitent collaborer avec des fournisseurs certifiés 
autant que possible. Cependant nous pouvons remarquer qu’aucune des deux 
entreprises ne traite seulement avec des partenaires bénéficiant de certification. 
L’ambition d’améliorer la durabilité de l’approvisionnement est donc présente dans les 
deux entreprises étudiées. Nous pouvons constater que la multinationale Givaudan a 
déjà réussi à mettre en place de nombreux processus pour responsabiliser ses achats 
et améliorer les conditions de productions dans des pays souvent instables. Alors que 
du côté de la PME Menegalli, les moyens ne sont pas les mêmes et l’amont de la chaîne 
de production n’est pas encore bien maitrisée. Bien que des mesures aient déjà été 
prises pour discerner les qualifications de leurs fournisseurs.   
D’autre part, Les deux organisations sont soucieuses de contrôler leurs dépenses 
énergétiques et se sont fixées des objectifs pour les diminuer.  
La gestion des déchets et le recyclage sont également pris en compte par ces 
entreprises, Menegalli allant jusqu’à récupérer les déchets de ses clients dans le cadre 
de son service après vente. 
Par ailleurs, les deux entreprises utilisent des matières premières chimiques 
dangereuses pour élaborer leurs produits. Des mesures de sécurités sont donc 
nécessaires des deux côtés. En particulier pour Givaudan qui produit à grande échelle 
dans plusieurs parties du monde. De plus, la toxicité de certains produits implique aussi 
de respecter des exigences pour ne pas impacter la sécurité et la santé des 
consommateurs et des communautés locales. 
En ce qui concerne la loyauté des pratiques, Givaudan a une responsabilité importante 
et a donc mis en place de nombreux processus pour que son Code de conduite soit 
respecté. En effet, en vu de sa présence internationale et de son pouvoir concurrentiel 
important, l’entreprise se doit d’être particulièrement vigilante sur ce sujet. En revanche 
Menegalli n’a pas eu à élaborer tant de procédure et l’entreprise se limite aux respect 
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des lois en vigueurs en garantissant que ses placements financiers respectent leurs 
valeurs.  
Les tableaux suivants récapitulent les bonnes pratiques des deux entreprises analysées 
en distinguant les enjeux auxquels elles cherchent à apporter leurs solutions. 
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Tableau 1 : Synthèse des bonnes pratiques de Givaudan 
Environnement 
Enjeux Indicateurs 
 Energie 
 Eau 
 Emissions 
 Effluents et déchets 
 Produits et services 
 Transport 
 Évaluation des fournisseurs 
G4-EN3, G4-EN5, G4-EN6, G4-
EN7 
G4-EN8 
G4-EN15, G4-EN16, G4-EN17, G4-
EN19, G4-EN20, G4-EN21 
G4-EN22, G4-EN23 
G4-EN27 
G4-EN30 
G4-EN32 
Questions relatives aux consommateurs 
Enjeux Indicateurs 
 Santé et sécurité 
 Approche managériale 
 Impacts sur la santé et sécurité des 
consommateurs 
 Etiquetage produits et services 
 Information et procédures 
 
G4-DMA 
G4-PR1 
 
G4-DMA 
G4-PR3 
Droits de l’homme 
Enjeux Indicateurs 
 Travail des enfants 
 Evaluation du respect des Droits de 
l’Homme chez le fournisseur 
UNGC-PR5, G4-HR5 
 
G4-HR10 
 
Gouvernance 
Enjeux Indicateurs 
 Structure de gouvernance G4-34 
Loyauté des pratiques 
Enjeux Indicateurs 
 Conduite éthique de la production et 
des transactions 
 Pratiques d’achat 
 Concurrence loyale et lutte contre la 
corruption  
G4-56, G4-HR10 
 
G4-EC9 
G4-SO4 
Communauté et développement local 
Enjeux Indicateurs 
 Description de l’approche managériale 
 Evaluation des impacts sur la société 
 Respect des Droits de l’Homme 
G4-DMA 
 
G4-SO1 (97% de mise en œuvre 
effective) 
UNGC-PR1 
Relations et conditions de travail 
Enjeux Indicateurs 
 Salariés par tranche d’âge, sexe et 
zone géographique 
 Préavis avant tout changement 
opérationnel 
 Santé et sécurité par région et par 
genre 
G4-LA1 
G4-LA4 
G4-LA6 
G4-LA11, G4-LA12, G4-LA13, G4-
LA14 
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 Education, équité et évaluation des 
pratiques des fournisseurs 
 
Tableau 2 : Synthèse des bonnes pratiques de Menegalli 
Environnement 
Enjeux Objectifs 
 Impacts des produits sur le milieu naturel. 
 Approvisionnement  responsable 
 Utilisations des ressources 
 Flux de livraisons. 
 Récupération des déchets et recyclage. 
 
1 ; 2 ; 3 ; 4 ; 6 ; 
8 ; 10 ; 11 ; 12 
 
 
Questions relatives aux consommateurs 
Enjeux Objectifs 
 Formation 
 Communication des informations adaptée.  
 Récupération et tri des déchets 
 Mise en valeur de la profession des utilisateurs finaux. 
 
4 ; 6 ; 8 ; 9 ; 10. 
 
 
Droits de l’homme 
Enjeux Objectifs 
 
 Achat responsable 
 Recherches pour reconnaître les risques 
 Amélioration  des conditions actuelles. 
 
2 
Gouvernance 
Enjeux Objectifs 
 Intégration de la RSE  
Loyauté des pratiques 
Enjeux Objectifs 
 
 Respect des lois en vigueur 
 Pas de placement risqués 
 
16 
Communauté et développement local 
Enjeux Objectifs 
 Promotion de la responsabilité sociétale 
 Formation  
 Anticipation des risques  
 
7 ; 13 
Relations et conditions de travail 
Enjeux Objectifs 
 Esprit d’entreprise durable 
 Formation 
 
5 ; 13 ; 15 
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4.2 Méthodes de promotion utilisées 
Les entreprises analysées ont des moyens de promotions de leurs bonnes pratiques 
différents. En effet, Givaudan publie annuellement un rapport GRI uniquement en 
anglais, complet et complexe, destiné en particulier aux professionnels. Tandis que le 
rapport de développement durable de Menegalli tient sur deux pages et est accessible 
à l’ensemble de ses parties prenantes. 
En revanche, les deux entreprise ont pour but sensibiliser leurs employés à leurs valeurs. 
Ceci se fait aussi bien pour Givaudan que pour Menegalli, à travers la formation et la 
communication d’informations. 
Par ailleurs, Givaudan cherche aussi à promouvoir l’utilisation de bonnes pratiques 
auprès de ses actionnaires, en leurs présentant les projets durables en cours, ainsi qu’en 
les faisant participer aux prises de décisions. 
La promotion de la RSE auprès des clients se fait notamment durant les échanges 
commerciaux, mais aussi avec de la documentation sur les préoccupations sociétales 
des entreprises. Ainsi, l’intégration des bonnes pratiques permet de rassurer les clients 
sur la durabilité des produits et promeut la qualité des services de l’entreprise. 
Pour Menegalli et Givaudan, la mise en avant de la vision éthique auprès des 
fournisseurs se fait en les évaluant dans le but de savoir si ils suivent un code de 
conduite ou si ils sont certifiés. Ainsi les entreprises cherchent à collaborer avec des 
fournisseurs qui suivent leurs valeurs. Bien qu’aucune des entreprises n’a 100% de ses 
fournisseurs certifiés. Toutefois en vue de sa taille, Givaudan à un pouvoir et un impact 
plus important auprès de ses fournisseurs ce qui lui permet de mettre en place des 
actions pour améliorer les conditions de production et d’encourager leurs partenaire à 
intégrer le Sedex. 
Enfin, de part sa nature discrète Givaudan n’élabore pas beaucoup de messages pour 
les communautés locales. Malgré cela, la communication avec cette parties prenante 
existe. Par exemple lors de journées portes-ouvertes de l’entreprises ou chacun à le 
possibilité d’exprimer ses requêtes. Par contre Menegalli cherche à promouvoir ses 
activités et celles des leurs partenaires. Notamment avec des articles de presses ou 
encore en participant à des séminaires. 
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Tableau 3 : Givaudan et la communication en fonction des publics cibles 
 
PP Internes Canaux Objectifs 
Collaborateurs 
 
 Intranet  
 Newsletter 
 Enquêtes 
 Formation 
 
 
 Sensibiliser à la 
durabilité 
 Acquérir standards 
 Responsabiliser  
 
Actionnaires 
 
 Assemblée générale annuelle 
 2 conférences annuelles dédiés 
aux investisseurs 
 Rapports annuels 
 
 Présenter les projets 
 Prendre des décisions 
 Evaluer les risques 
PP Externes Canaux Objectifs 
Clients 
 
 Documentation 
 Echanges commerciaux 
 Rapport GRI 
 
 Appliquer standards 
éthiques 
  
 Promouvoir l’entreprise 
  
 Santé et sécurité 
 
Fournisseurs 
 
 Vendor expectation document 
 Evaluations 
 Echanges commerciaux 
 
 
 Evaluer 
 Améliorer conditions 
 Encourager participation 
au Sedex 
Riverains des 
sites 
 
 Echanges personnels 
 Portes ouvertes 
 
 Dialoguer 
 Recevoir commentaires 
 Analyser situations 
Pouvoirs publics 
 
 Réunions 
 Evoquer problématiques 
 Intégrer demandes 
 Intégrer normes 
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Tableau 4 : Menegalli et la communication en fonction des publics cibles 
 
PP Internes Canaux Objectifs 
Collaborateurs 
 
 Les séances quotidiennes 
 La demie journée RSE annuelle  
 Les Formations 
 
 
 Sensibiliser 
 Unir 
 Développer  
PP Externes Canaux Objectifs 
Clients 
 
 Le site internet (Charte,…) 
 5 newsletter en 2014 
 Echanges commerciaux 
 Documentation papier 
 
 
 Informer 
 Rassurer  
 Promouvoir l’entreprise 
 
Utilisateurs  
 
 Formation 
 Documentation 
 Echanges personnels 
 Enquête de satisfaction 
 
 
 Sensibiliser 
 Favoriser l’usage 
approprié 
 Fidéliser 
  
Fournisseurs 
 
 Sondages 
 Echanges commerciaux 
 
 Calculer le nombre de 
fournisseurs certifiés  
 Augmenter leur nombre. 
 
Communautés 
locale 
 
 Site internet 
 Articles de presse 
 Télévision 
 Livre 
 Séminaires 
 
 
 Informer sur les actions 
 Sensibiliser 
 Mettre en avant le métier 
de concierge  
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5. Recommandations 
Les recommandations suivantes ont été élaborées grâce à l’ensemble de l’étude et aussi 
en analysant les SWOT des entreprises (voir annexes 6 et 7) 
Ce travail permet de constater qu’il existe de nombreuses similitudes dans les bonnes 
pratiques des entreprises qu’elles soit petites ou grandes. Cependant les moyens de 
promouvoir la RSE ne sont pas les mêmes. En effet, la complexité de l’index GRI n’est 
pas adaptée aux PME, qui utilisent alors des moyens improvisés, mais fonctionnelles, 
pour mettre en avant leurs objectifs et leurs actions. 
De plus, au travers des entretiens, j’ai pu me rendre compte que la norme ISO 2600 et 
les sept questions centrales ne sont pas prises en compte par les entreprises dans leurs 
démarches. 
Mes recommandations concernant le marché romand des entreprises prenant compte 
la responsabilité sociétale sont les suivantes : 
 Simplifier les outils de communication sur l’intégration du développement durable 
 Mettre en place une plateforme permettant de se procurer facilement les 
informations sur les entreprises responsables que celle-ci souhaite 
communiquer. 
 Normaliser les critères d’évaluation pour pouvoir comparer les entreprises entres 
elles. 
 
Le tableau suivant donnes les recommandations spécifiques aux entreprises. 
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Tableau 5 : Tableau de recommandation 
 
Givaudan 
Domaine d’action  Recommandations 
 
Accessibilité des supports de promotion 
de la RSE. 
 
Traduire le GRI en plusieurs langues 
 
Vulgariser les informations du rapport 
pour être facilement compris 
 
 
Equités des genres 
Augmenter le nombre de femmes dans 
les postes d’encadrement et dans le 
Conseil d’administration. 
Approvisionnement responsable 
 
 
Poursuivre les actions mises en œuvres. 
Recrutement  Communiqué sur l’éthiques et la 
responsabilité de l’entreprise, pour attirer 
les nouveaux tallents. 
Menegalli 
Domaines d’action Recommandations 
Approvisionnement responsable 
 
Poursuivre les actions mises en oeuvres 
Certification 
 
Investir dans un Audit pour certifier 
l’intégration de la RSE 
Communication des objectifs Suivre un index reconnu (GRI) 
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6. Conclusion 
Notre analyse comparative de deux sociétés romandes nous permet de constater 
l’importance prise par les problématiques de durabilité et de responsabilité sociétale 
dans la gestion d’entreprise. Les exigences des règlements et normes nationales et 
internationales, la pression des clients et même certains accidents industriels sur leurs 
sites, ont obligé ces deux entreprises à incorporer pleinement ces problématiques dans 
leurs pratiques de management. Elles ont du aussi adopter des stratégies de 
communication pour mettre en avant leurs efforts dans ce domaine. 
 
Les deux sociétés possèdent un modèle de management compatible avec la 
responsabilité sociétale et coïncident  dans leur volonté de montrer un engagement 
croissant avec la durabilité. Toutefois, il est évident que la taille et le volume d’affaires 
de chacune garde une corrélation avec les méthodes de diffusion de leurs bonnes 
pratiques. 
 
À l’interne, on peut observer que Menegalli met en valeur son identité corporative suisse 
et ses messages soulignent la participation des partenaires locaux comme une attitude 
de gestion durable. Lors de ses demi-journées annuelles RSE elle cherche à susciter un 
dialogue avec le personnel. En revanche, par sa dimension et par sa présence 
internationale, Givaudan a mis en œuvre à échelle mondiale une politique de 
communication, formation, sensibilisation et information de son personnel, dans tous ses 
sites et dans toutes les langues de travail. De plus, le contenu des messages intègre 
aussi des thématiques de droits de l’homme, lutte contre la corruption et des principes 
éthiques. 
À l’externe, les supports ou matériels promotionnels sont différents, en fonction de leur 
public cible.  Bien que les deux entreprises possèdent des pages Internet, celle de 
Givaudan est beaucoup plus complexe et interactive. Menegalli a publié des brochures 
avec une approche empathique au secteur de la conciergerie, tandis que Givaudan 
multiplie les formats de brochures destinés à des décideurs, entrepreneurs et 
investisseurs, ayant recours aussi à des communiqués de presse et  des “fact sheets” 
avec des informations financières et techniques. 
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Les questionnaires et les interviews m’ont permit de faire ressortir des aspects 
importants de la problématique. Tout d’abord, aucune des personnes rencontrées ne 
connaissait la norme ISO 26000, bien que dans leurs modèles de management les 
principes de cette norme étaient déjà intégrés. Ensuite, malgré la déclaration de politique 
inclusive, les femmes ne sont pas représentées dans les postes d’encadrement. 
Finalement, il semble nécessaire de mettre en place un système permettant de simplifier 
la promotion de bonnes pratiques pour que les rapports de développement durable ne 
soient pas réservés seulement aux grandes multinationales. 
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Annexe 1 Charte Menegalli SA 
CHARTE DE DEVELOPPEMENT DURABLE
Menegalli SA est une société familiale active en Suisse romande depuis 1980 dans le domaine de la distribution 
de matériel de conciergerie. Son assortiment se compose de détergents d’entretien, d’accessoires et de 
machines de nettoyage ainsi que de consommables pour l’éclairage. Elle travaille principalement pour les régies 
immobilières.
Notre entreprise a toujours privilégié un comportement éthique et responsable à tous les niveaux : assorti-
ment, distribution, politique de prix, administration et formation. Conçue avec l’ensemble du personnel, cette 
charte vise à communiquer et à améliorer nos engagements prioritaires au sens du développement durable.
ASSORTIMENT
Par le choix de nos fournisseurs (basés principalement en Suisse) et de nos produits, nous cherchons à mini-
miser les impacts écologiques et sociaux lors de leur fabrication, de leur utilisation et de leur élimination. 
Ainsi, nous faisons fabriquer en Suisse, selon nos recettes, des produits de nettoyage biologiquement bien 
dégradables.
Dans le but de favoriser une connaissance approfondie des produits et de permettre des mesures d’amélioration 
ciblées de notre assortiment, nous cherchons à établir des relations de confiance et à long terme avec un 
nombre limité de fournisseurs.
PREVENTION ET GESTION DES DECHETS
Nous réduisons au maximum les impacts de la gestion des déchets internes à l’entreprise et de ceux générés 
chez nos clients. Nous prenons notamment les mesures suivantes :
- réduction des emballages et tri rigoureux de nos déchets,
- mesures pour favoriser, en général, une longue durée de vie des équipements et des machines,
- prise en compte de la recyclabilité des matériaux dans le choix de l’assortiment,
- offre de reprise de certains déchets spéciaux de nos clients.
LOGIQUE DE DISTRIBUTION
Nous réduisons au maximum les émissions dues à la distribution de nos produits en optimisant notre service de 
livraison par régions géographiques.
Nous prenons les mesures de prévention nécessaires contre les accidents dus à des incendies, inondations ou 
erreurs de manipulation touchant notre stock de produits.
INFORMATION ET FORMATION
Conscients de compter une part importante de concierges non professionnels parmi notre clientèle, nous nous 
engageons à renseigner et former nos clients et notre personnel à un usage approprié de nos produits.
L’information respecte non seulement les obligations légales (risques et précautions d’emploi), mais fournit 
des données supplémentaires utiles (par ex. mode d’emploi, informations environnementales, page internet « 
trucs et astuces », …).
Par ailleurs, nous proposons une formation aux méthodes de nettoyage rationnelles, conformes aux principes 
de sécurité au travail et respectueuses de l’environnement.
Lausanne, le 5 mai 2008   Orlando Menegalli   Sandro Menegalli
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Annexe 2 Rapport RSE Menegalli SA 
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Annexe 3 : Suivi Projet RSE Menegalli SA 
 
Démarche RSE de MENEGALLI SA 
 
Menegalli SA a initié une démarche RSE (Responsabilité Sociétale d'Entreprise). Aidée 
par la société de conseil PME-Durable, les 5 enjeux suivants ont été identifiés et 16 
engagements ont été pris et seront mis en oeuvre d'ici à fin 2017: 
 
I/ ASSORTIMENT 
II/ USAGE RESPONSABLE DES PRODUITS 
III/ DECHETS 
IV/ TRANSPORTS 
V/ EMPLOYEUR RESPONSABLE, ENTREPRISE DURABLE 
 
 
La progression de chaque objectif sera mis à jour et pourra être ainsi suivie en temps 
réel. 
   
 
  I/ ASSORTIMENT 
- Offrir des détergents facilement biodégradables et fabriqués en Suisse 
Objectif 1: Fin 2013 
95% des références proposées sont des détergents certifiés facilement 
biodégradables et qui sont fabriquées en Suisse. 
[Objectif atteint à 93% pour 2012 et 2013.] 
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- Appliquer les principes fondamentaux d’achats responsables 
Objectif 2: Fin 2014 
Au min. 90% de nos fournisseurs évalués d’ici à fin 2014 (y.c. questions 
sur la traçabilité des produits) et 50% ont signé le code de conduite d’ici 
2016 
[Préparatifs 1er semestre 2015] 
 
Objectif 3: Fin 2013 
Minimum 90% du total des achats réalisés en Suisse 
 [Objectif atteint.] 
 
II/ USAGE RESPONSABLE DES PRODUITS 
 
- Connaître la traçabilité des produits chez nos clients 
Objectif 4: Fin 2014 
Suivre la traçabilité de 100% des produits auprès de nos clients et gestion 
pro-active de 10% des immeubles . (commande préparée avec le 
concierge sur site) 
[Objectif atteint.] 
 
- Former les utilisateurs à un usage efficient de nos produits 
Objectif 5: Fin 2014 
Avoir une augmentation du nombre de formations individuelles et en 
groupe de 5% p.a 
[Objectif pas atteint en 2014. Préparatifs pour 2015 en cours] 
 
 
De quelle façon les entreprises romandes prenant en compte la RSE et l’ISO 26000, mettent en avant leurs bonnes 
pratiques ? 
ORIAS Gabriel  58 
Objectif 6: Fin 2017 
Pour les détergents et les consommables électriques, avoir une 
croissance nulle par immeuble ou logement 
 [Préparatifs 1er semestre 2015; Echantillonnage 500 immeubles] 
 
- Informer sur les bonnes pratiques responsable 
Objectif 7: Fin 2013 
Publier sur notre site internet au minimum 3 articles par année sur l'usage 
responsable des produits 
[Objectif atteint.] 
 
    III/ DECHETS 
- Réduire les emballages en favorisant des produits prêts à l’emploi 
Objectif 8: Fin 2014 
Réduire la part des emballages chez l’utilisateur final. Traiter ces 
emballages dans notre entreprise avec le tri-sélectif et la valorisation des 
déchets lorsque cela est possible. 
[Groupe de travail en cours. Mesures présentées en janvier 2015] 
 
- Encourager la récupération 
Objectif 9: Mars 2014 
Récupération des déchêts recyclables chez les clients : reprendre 
gratuitement à notre magasin ou chez le client lors des livraisons les 
détergents et consommables électriques périmés. Augmenter le volume 
de ces déchets de 10%/an 
[Objectif atteint.] 
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- Réutiliser : Assurer un service de réparation et des pièces détachées 
Objectif 10: Juin 2014 
Accroître la durée de vie moyenne des aspirateurs à travers la 
maintenance et les réparations.Offrir un système de réparation et garantir 
des pièces de rechange sur 10 ans 
[Objectif atteint.] 
 
    IV/ TRANSPORT 
 - Limiter l’impact de l’ensemble des transports générés par notre 
 entreprise  
Objectif 11: Fin 2014 
Aval: toutes autres choses étant égales, réduire le nombre de nos 
livraisons annuelles par immeuble de 5% p.a. 
[Objectif non atteint en 2013 - Facteur météo.] 
 
Objectif 12: Fin 2014 
Amont: toutes autres choses étant égales, diminuer de 5% p.a. les 
livraisons de nos fournisseurs 
 [Objectif atteint.] 
 
    V/ EMPLOYEUR RESPONSABLE, ENTREPRISE DURABLE 
 - Former des apprentis 
  Objectif 13: De suite 
  Avoir au minimum 10% apprentis/EPT 
[2014: 1 apprenti / 10 EPT] 
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 - Renforcer l’employabilité de nos employés 
  Objectif 14: De suite 
  Annuellement, les employés suivent au minimum une formation interne  
  ou externe 
[Objectif atteint.] 
 
 - Garantir le dialogue avec les employés 
  Objectif 15: De suite 
  Annuellement les employés participent à une évaluation. 
  Ils participent activement à la démarche RSE 
[Objectif atteint.] 
 
 - Assurer la pérennité financière de la société 
  Objectif 16: Début 2014 
  0% de placements à risque et 100% des réserves de la société dévolue 
 à son développement 
[Objectif atteint.]  
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Annexe 4 : Développement durable en 2013 - Givaudan  
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Annexe 5 : Rapport GRI 2014 - Givaudan  
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Annexe 6 : SWOT Givaudan 
Forces Faiblesses 
 
Notoriété  
Présent à Genève depuis 1898 
Coté au SMI depuis 2002 
25% de parts de marché mondiales. 
 
Capacités techniques 
Scientifiques 
Technologiques  
 
Pouvoir économique 
Joints Ventures 
 
Bonnes pratiques 
Pionnier dans le secteur 
Approvisionnement responsable  
 
 
 
Produits chimiques dangereux 
 
Dérangement du voisinage des usines 
 
 
 
Opportunités Menaces 
 
Les clients ont besoins de collaborer 
avec des entreprises responsables pour 
être certifié ou pour utiliser des labels. 
 
Les compétences et le capital humain 
sont attiré par les entreprises 
responsables. 
Concurrents 
 
Produits rares 
 
Pressions sociétale 
 
Pays de production parfois instables 
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Annexe 6 : SWOT Menegalli 
 
Forces Faiblesses 
 
Présent sur le marché romand depuis 35 
ans 
 
Actif dans environ 7000 Immeubles 
 
Formation externes 
 
Proximité 
 
 
Produits chimiques dangereux 
 
Cycle de production non maitrisé 
 
Opportunités Menaces 
 
Les clients ont besoins de collaborer 
avec des entreprises responsables pour 
être certifié ou pour utiliser des labels. 
 
Fidélisation des clients  
 
 
Concurrence 
 
Détection de produits toxiques 
(exemple : Round UP) 
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Annexe 7 : Questionnaire 
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